
Avec le groupe de Liège nous avons fait un 

récapitulatif des thèmes que nous avons partagés 

tout au long de l’année  « Témoigner pour rejoindre, 

rejoindre pour témoigner » 

 

Nous avons voulus mettre en évidence les mots  qui 

nous ont le plus interpellé….ces mots qui nous ont 

ressourcés tout au long de cette année, vous les 

retrouverez au fur et à mesure inscrits sur des 

pétales… 

 

 

 

 

Marie-Claire te rappelles-tu une de tes 

animations qui avait pour thème  la 

miséricorde que nous avons reliée au pardon 

et à la compassion. 

 

 

MARIE-CLAIRE : Oui,  nous avons une belle définition de la miséricorde : « La miséricorde 

c’est le chemin qui unit Dieu et l’homme pour qu’il ouvre son cœur à l’espérance d’être aimé 

pour toujours. » 

LA COMPASSION 

 Nous avons synthétisé en quelques mots ce que nous avons partagé sur la compassion : La 

compassion, c’est avoir un réel souci des autres, savoir écouter, savoir garder le silence, c’est 

avoir un regard empreint de bonté pour pouvoir soulager la douleur de l’autre. Lorsqu’on est 

en profonde communication avec autrui, c’est le réconfort de l’amour ou de l’amitié qui 

soulage sa peine. 

Et le PARDON….  Que c’est difficile de pardonner !!! Mais pardonner ne veut pas dire 

oublier….c’est juste dire qu’on est prêt à renouer, à recommencer avec l’autre. Pardonner 

c’est se libérer du désir de la vengeance….cela peut être long…mais avec le temps on y arrive 

Nous étions tous convaincu, que d’exprimer nos difficultés, nos doutes, auprès du Seigneur 

nous procurait une sorte d’apaisement qui nous faisait aller vers l’autre avec plus de 

confiance en nous. 



Anne, Tu avais proposé que l’on partage sur le thème de la Toussaint et ce qui pouvait 

graviter autour. C’est ainsi que nous avons relevé particulièrement  la gratitude,  la 

transmission, le bonheur. 

 ANNE  Oui… mais qu’est-ce que la gratitude ? C’est savoir dire merci, savoir exprimer sa 

gratitude est une démarche indispensable au processus de développement harmonieux de 

notre vie. La gratitude procure un état de grâce, vous connecte avec vous-même et avec les 

autres. 

Nous nous sommes cependant posé une question : Quel témoignage de fidélité, 

d’honnêteté, de foi nous à touchés, émus ou ont nourris notre vie ? 

Nous avons tous évoqué la famille, parents, grands-parents comme lieu de la transmission 

des valeurs et de la foi….Bien sûr nous ne serions pas ce que nous sommes si nos parents ne 

nous avais pas lancé sur les chemins de la vie, avec leurs convictions, leur honnêteté, leur 

amour, ne nous avaient pas inculqué le respect des autres, la tolérance….et une foi 

profonde, avec la fidélité à l’Eucharistie du dimanche. D’autres personnes ont aussi été 

importantes pour nous dans notre éducation et notre culture, des enseignants, des amis, des 

prêtres…. 

Nous avons également évoqué le bonheur qui n’est pas une destination, mais une 

trajectoire. Il en faut si peu pour être heureux, il suffit d’apprécier chaque petit moment 

comme l’un des meilleurs moments de sa vie…. Par exemple : le silence, la paix, l’harmonie, 

faire plaisir aux autres, un beau coucher de soleil….et encore plein d’autres moments à 

savourer qui nous font apprécier ces petits bonheurs qui s’offrent à nous au jour le jour. 

Marie-Claire, Nous avons apprécié la rencontre avec Bruno en écoutant son témoignage. 

MARIE-CLAIRE : Oui, Un témoignage, celui de Bruno Stordeur, coadjuteur, et éducateur 

spécialisé, il fait partie de la communauté salésienne de Liège. 

Un témoignage bien salésien….Il nous parle de son désir d’être coadjuteur afin d’être 

davantage disponible auprès des jeunes surtout dans le sens pratique…c’est ainsi que Bruno 

et le vélo ne font qu’un….avec des jeunes il aime participer à des courses et des grandes 

balades à vélo et de plus la mécanique c’est son dada. 

Cependant, il exprime sa relation avec les jeunes qui est basée sur la confiance et l’attention 

qu’il leur porte. Son travail d’éducateur à Don Bosco Liège, lui démontre tous les jours le 

besoins des jeunes d’être aimés et compris. 

Anne,  la sauvegarde de la création, thème proposé par Monique et Maria. 

ANNE : Oui, oui, on avance…on avance….2 coopératrices nous ont  proposé comme partage 

« La sauvegarde de la création » 

Le pape François, dans son encyclique « Laudato si » nous met en garde contre la destruction 

de notre planète. 



Il nous demande de VOIR : la pollution, les changements climatiques, la perte de la 

biodiversité. 

Il nous demande de JUGER : La terre nous précède, elle nous a été donnée à tous. Quant à 

nous, nous avons à garder et cultiver le jardin du monde. 

Il nous demande d’AGIR : Nous pouvons agir à différents niveaux, en tant que 

consommateurs responsables, et aussi bien sûr en tant que salésiens coopérateurs. Chaque 

petit geste en faveur de la terre, notre maison commune, est un geste pour l’homme, et 

chaque geste compte. 

Une animation que nous avons placée sous le signe de la lumière à remporter tous les 

suffrages…si on peut dire. 

Nous avons vécu cette animation avec beaucoup 

D’EMOTION- DE TENDRESSE- DE SPONTANEITE-DE CONFIANCE-DE DIALOGUE-DE PARTAGE 

MARIE-CLAIRE : 

C’est mots dits et ressentis lors du partage de la lumière….Lumière de nos vies, lumières sur 

nos chemins de vie. 

C’est ainsi que nous sommes amenés à évoquer une ou des personnes que nous avons 

rencontrés sur notre parcours de foi, qui ont éclairé notre chemin et qui ont fait de nous ce 

que nous sommes aujourd’hui. Et pour chaque personne évoquée nous avons allumé une 

bougie. 

Nous avons pensé bien sûr à nos parents, mais aussi à des salésiens coopérateurs, nous 

avons particulièrement évoqués Jean Thibaut, Madeleine Roth, Marie-Claire, des Pères 

salésiens : André Pennincks, Guy Dermont, avec lesquels nous avons fait un bon bout de 

chemin, ils ont permis que notre groupe s’ouvre davantage au fil des années que nous avons 

partagées avec eux. 

 

Lors de notre dernière réunion, la semaine dernière, nous avons pu entendre le 

témoignage d’une paroissienne de St François de Sales, Jacqueline BALTHAZAR qui a passé 

30 ans de vie au Liban. 

Anne, tu veux bien nous résumer cette rencontre. 

 

Jacqueline a fait des études d’institutrice et elle a toujours eut l’idée de travailler dans les 

pays du Moyen Orient. 

Lors d’un pèlerinage à Lourdes, en 1958,  elle sympathise avec une dame originaire du Liban 

qui lui propose de venir enseigner en Syrie et….15 jours après cette rencontre, elle partait 

pour Damas, où elle a enseigné 1 an avant de rendre au Liban Elle ne s’est jamais mariée et 

n’a jamais eu d’enfants, elle s’engagera dans une association autrichienne et non 



confessionnelle fondée en 1949 qui s’appelle SOS Village d’enfants et qui existe 

actuellement dans le monde entier. 

Il s’agissait pour elle de vivre, d’éduquer, d’élever, une dizaine d’enfants, chrétiens et 

musulmans orphelin de mère.  

Elle gérait avec ces enfants le quotidien dans une petite maison, d’abord dans les montagnes 

libanaises pendant 10 ans avant de se rendre dans le sud Liban, une des régions les plus 

pauvres du pays, où un nouveau village d’enfants venait de s’implanter. 

Lorsque les enfants devenaient des adolescents, ils partaient pour un foyer à Beyrouth où ils 

poursuivaient leurs études. En tout elle a élevé 22 enfants. 

Tout cela elle l’a fait sur fond de guerre, de bombardements, de morts, 

En 1990, elle rentre en Belgique avec les 4 premiers enfants qu’elle avait élevés. Aujourd’hui 

ses enfants (puisque elle les a adoptés) vivent au Canada, en France…….et, elle a 5 petits-

enfants. 

Si cela n’est une vocation, alors qu’est-ce que c’est…. quel beau témoignage émouvant, au 

travers duquel nous avons pu percevoir l‘attachement qu’elle portait à tous ces enfants. 

 

J’aimerais pour terminer vous faire part d’une lettre que Monique, salésienne 

Coopératrice à Liège, ne pouvant pas participant pas au week-end a souhaité nous faire 

parvenir : Voici ce qu’elle nous dit à propos de notre groupe de coopérateurs. 

Nos thèmes sont parfois illustrés par des témoignages. Ce qui est très apprécié. Ce qui est 

également apprécié, ce sont toutes les questions qui touchent au partage de notre vécu, de 

notre intimité et expriment la confiance mutuelle d’un partage profond et vrai, directement 

en lien avec notre vie quotidienne et notre identité personnelle. 

Les échanges, les chants, la lecture des textes, l’écoute des témoins privilégiés, la 

participation à l’Eucharistie jalonnent notre année et petit à petit, ce que nous entendons et 

partageons nous transforme de l’intérieur. 

Des questions viennent à l’esprit « quelles sont mes priorités ? », « Où en suis-je dans ma vie 

de foi ? », Quels sont mes souhaits quant à ma vie spirituelle ? », Est-ce que je désire 

changer certaines choses ? », Quel est le sens de nos rencontres ? » 

Je pense sincèrement que c’est un réel cheminement spirituel que nous sommes invités à 

faire dans la simplicité et l’humilité. La précieuse présence d’autres personnes à mes côté, 

comme dans notre groupe de Salésiens coopérateurs, est un soutien et un 

encouragement…pour que s’imprime dans notre vie quotidienne la dimension spirituelle 

inspirée par Jean Bosco.  



 


